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ME62    

3 mai 2019, Arras 

Débat entre listes candidates aux élections européennes 

 

Comme tous les 5 ans avant une élection 

européenne, le Mouvement Européen Pas-de-

Calais a organisé un débat entre représentants 

de listes candidates. 200 personnes étaient 

réunies dans l’auditorium de l’Atria, hôtel 

Mercure à Arras, de 18h30 à 20h45.   

Six listes étaient représentées, leur ordre ayant 

été tiré au sort. :  

 Renaissance (La République en marche) par Bernard Guetta 

 La France insoumise par Sophie Rauszer 

 Rassemblement national par  Philippe Olivier 

 Les Républicains par  Karine Charbonnier 

 Envie d’Europe (Place publique – parti socialiste) par Christophe Clergeau 

 Europe écologie - Les Verts par Marine Tondelier 

 

Les débats étaient modérés par Hughes 

Beaudouin, journaliste correspondant à 

Bruxelles de LCI.  

Ils ont eu lieu en 3 séquences. Pour chacune 

d’entre elles il a d’abord été demandé à chaque 

représentant de liste de présenter ses principales 

propositions en 2 mn, puis un débat de 20mn 

environ avait lieu. Les temps de parole étaient 

comptabilisés.  

 

Première partie : économie et social 
 

Marine Tondelier  

La priorité doit être donnée à la lutte contre l’évasion fiscale et à la 

taxation des transactions financières. Il faut une nouvelle taxe Tobin. 

En matière sociale les Verts proposent un revenu minimum européen, 

et pour sauver la planète, un plan d’investissement européen de 100 

milliards d’€ par an.   

 

Christophe Clergeau   

L’Europe n’a pas été à la hauteur pour enrayer la crise économique 

de 2008. Il faut repenser l’économie au niveau européen en 

l’articulant avec l’écologie et le social. 3 mesures : coaliser les 

gauches au Parlement européen ; créer un « bouclier emploi-

solidarité européen » et promouvoir une vraie  politique industrielle 

européenne. 
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Karine Charbonnier  

Les Républicains sont profondément européens et attachés aux 

bienfaits de l’Union européenne. Mais il faut veiller à la bonne 

application du principe de subsidiarité. Savoir ce qui est bon de traiter 

au niveau européen, sous peine de créer une Europe bureaucratique. 

Par exemple les politiques de l’emploi ne sont pas du niveau 

européen.  

 

Philippe Olivier  

Ne pas confondre Europe et Union européenne. L’UE est devenue 

fédéraliste et devient impériale. C’est un grand marché qui ne fait que 

mettre en concurrence les entreprises sans règles, en générant le 

dumping, y compris hors de l’Europe avec des traités de libre-échange. 

Le Rassemblement national préconise le juste-échange et non le libre-

échange. 

 

Sophie Rauszer  

L’UE est malade de ne pas avoir tenu ses engagements, en installant le 

tous contre tous, et en générant de la haine. Il faut passer à la majorité 

qualifiée sur les questions fiscales, sortir des traités actuels. La BCE 

doit pouvoir prêter aux Etats. Il faut sortir de l’ « ordo libéralisme » 

qui ne fait que fixer des règles pour le marché. 

 

Bernard Guetta  

Il faut voir ce qui est possible et important. Les 3 questions importantes 

sont : la politique industrielle ; l’harmonisation fiscale et sociale (il est 

injustifiable que l’impôt sur les sociétés ne soit en Hongrie que de 

7%) ; l’établissement d’une puissance publique européenne qui soit 

capable, notamment, de rétablir un équilibre rompu entre le capital et 

le travail.  

 

Débat :  

 

A une interpellation de Marine Tondelier qui cherche à 

comprendre si le RN veut ou non rester dans l’UE et la zone 

€, Philippe Olivier répond que maintenant que les partis 

nationaux deviennent puissants, il faut être dans l’UE pour la 

changer de l’intérieur. Il faut une Europe à la carte où chaque 

pays choisit les coopérations auxquelles il souhaite participer. 

Cette conception est contestée par Marine Tondelier « les 

propositions du RN conduisent à un éparpillement de l’Europe » qui fera le jeu de ses 

concurrents. Il faut au contraire augmenter le budget, investir, faire réassurer par l’Europe les 

régimes d’assurance chômage nationaux. Bernard Guetta complète la critique « je ne vois pas 

la cohérence du RN : si l’UE est la « nouvelle union soviétique » il faut la quitter ; si vous y 

restez, pourquoi refuser une harmonisation fiscale et sociale ? » 

 

Karine Charbonnier contredit Bernard Guetta sur la question du rapport de forces en faveur 

du Capital au détriment du travail: c’est faux en Allemagne où les salaires sont en augmentation.  
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2eme partie : Ecologie, société, migrations 
 

Bernard Guetta  

Les pays de l’UE sont le « bunker de la démocratie, des 

libertés, de la protection sociale ». Nous sommes une 

des 3 premières puissances mondiales. Il nous faut 

défendre ce que nous avons. Nous ne pourrons le faire 

qu’unis.  

 

Sophie Rauszer  

Le Parlement européen a voté des objectifs de réduction 

d’émissions de gaz à effet de serre qui ne sont pas à la 

hauteur des recommandations du GIEC. La politique commerciale européenne porte atteinte à 

la sécurité sanitaire des Européens  (exemple du lait dans les accords avec la Nouvelle Zélande) 

Il faut instaurer un « protectionnisme solidaire » 

 

Philippe Olivier 

Se déclare ravi de voir si souvent évoqué le sujet du 

protectionnisme. Le modèle du libre-échange tue la 

planète. Le RN prône le refus de la surconsommation et 

la proximité. Il plaide pour des banques de proximité et 

une « politique localiste » 

 

Karine Charbonnier 

Il faut passer à une politique « zéro carbone » à 2050 ; 

instaurer des « droits de douane anti-pollution », créer 

des technologies pour l’écologie, mais compatibles avec le développement économique.  

 

Christophe Clergeau 
L’investissement dans l’écologie est un investissement positif. Il doit être accompagné d’un 

durcissement des normes environnementales. Par ailleurs l’UE doit être facteur de progrès 

social, par exemple en accueillant dignement les réfugiés. Il faut aussi démanteler les GAFA 

devenus des géants trop concentrés et une menace pour 

les libertés.  

 

Marine Tondelier  

Regrette que l’écologie ait constitué un des 4 points du 

grand débat mais n’ait occupé qu’une minute dans les 

réponses d’Emmanuel Macron. Il faut un « Traité 

environnemental européen » que l’Europe puisse 

opposer aux autres. L’Europe doit être « zéro produits 

toxiques ». Les Européens sont imbibés de produits 

toxiques sans le savoir.  

 

Débat 

 

Bernard Guetta : L’outil pour protéger notre 

environnement, ce sont les normes. Il faut qu’elles 

s’appliquent aux produits importés. Les accords 

commerciaux peuvent être critiqués mais ils sont 

préférables à des échanges non réglementés. Attention : 

l’Europe se construit par compromis successifs.  
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Christophe Clergeau : Il faut avoir des propositions fortes pour aboutir à des compromis 

satisfaisants. Le Parti Socialiste  a proposé de créer un délit d’écocide. Le gouvernement l’a 

refusé. 75% du droit de l’environnement est communautaire. Il faut, pour l’appliquer, une 

agence indépendante. Karine Charbonnier : Il peut y avoir consensus sur des normes 

européennes mais attention à ne pas les « surtransposer » dans la législation nationale.  

 

Marine Tondelier : Il faut substituer aux critères de Maastricht des critères écologiques. Les 

déficits publics doivent être admis lorsqu’ils permettent de financer la transition écologique. La 

Politique agricole commune favorise les exploitations industrielles et doit être réorientée.  

 

Philippe Olivier : Le problème majeur est l’immigration, causée par les guerres, par le climat, 

mais surtout par la démographie en Afrique. Depuis 1967, on est passé d’une immigration de 

travail à celle du regroupement familial et du peuplement. L’immigration a un impact négatif 

sur les salaires et sur le système de protection sociale (dénégations des autres participants). Le 

Conseil européen des droits de l’homme a pris des décisions ouvrant à des possibilités 

d’application de la Charia ou de condamnation du blasphème en Europe. Sophie Rauszer : Le 

RN (et avant lui le FN) a toujours voté contre les avancées en faveur du droit des femmes. Sa 

vision catastrophique de l’immigration est fausse. Actuellement les mouvements migratoires 

vers l’UE ne représentent que 0.1% de sa population. Karine Charbonnier : Les Républicains 

veulent une politique migratoire commune. Elle doit prévoir que ne soient attribuées d’aides 

publiques au développement qu’aux pays qui acceptent le retour de leurs nationaux refusés par 

l’UE. Christophe Clergeau  L’Europe est en train de devenir une nation. Toute nation a besoin 

de frontières. Il faut contrôler nos frontières communes. Bernard Guetta : Au début de 

l’arrivée des migrants, l’Italie était applaudie pour sa capacité à les accueillir. Puis les autres 

pays, dont la France, ont bloqué leurs frontières avec l’Italie. Ils sont largement responsables 

de l’arrivée de Salvini au pouvoir. La Commission a fait son travail en proposant des règles de 

répartition des migrants, que les Etats ont eu tort de bloquer.  

 

3eme partie : Institutions et international 
 

Marine Tondelier Il faut parvenir à un 

désarmement nucléaire. La politique aux 

frontières ne doit pas être sous-traitée aux 

pays de transit vers l’UE comme la Turquie 

ou la Lybie. Les procédures d’asile ou 

d’immigration doivent être instruites sur le 

sol de l’UE.  

 

Christophe Clergeau   

Le monde est brutal. L’UE doit être un 

acteur global capable de défendre ses 

valeurs et ses intérêts. Les enjeux mondiaux 

(évasion fiscale …) nécessitent de retrouver une gouvernance mondiale. Au sein de l’UE, il faut 

avancer vers plus de démocratie en donnant plus de pouvoir au Parlement européen, et 

reconstruire une alliance des gauches. 

 

Karine Charbonnier :  

Le commerce c’est la paix. Il est important que l’Europe défende ses intérêts, alors que l’OMC 

est moribonde. Elle doit appliquer le principe de réciprocité dans les échanges. 

Il faut une « Europe puissance », avoir des échanges équilibrés, ne pas faire de protectionnisme, 

mais renforcer les règles anti-dumping.  
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Philippe Olivier 

Les révolutions technologiques ont été ratées 

par les Européens. Il faut des coopérations 

toujours possibles dans le respect des peuples. 

Les pays européens doivent se regrouper 

(exemple d’Airbus) face aux pratiques 

agressives américaines d’extra-territorialité de 

leur droit  

 

Sophie Rauszer :  

23 % seulement des Français voient l’UE 

comme un espoir. Il faut restaurer la confiance avec un référendum d’initiative citoyenne, un 

registre des lobbyistes obligatoire, y compris pour le Conseil, une révision des missions de la 

BCE, l’interdiction des ventes d’armes aux dictatures.  

 

Bernard Guetta  

Concernant les institutions il y a deux urgences : accroitre les pouvoirs du Parlement ; cesser 

de mentir sur les institutions européennes, en laissant croire qu’elles ne sont pas démocratiques : 

il y a une chambre des Etats et une chambre de la population qui co-décident.  

Sur l’international : face à Trump qui déclare une guerre économique et retire le parapluie 

américain, il faut une défense européenne. Il faut aussi être assez fort pour pouvoir négocier des 

accords de développement et de sécurité, y compris avec la Russie.  

 

Propos conclusifs :  

 

Pour Marine Tondelier, il faut 

refonder l’Europe au moyen d’une 

constituante comprenant une 

« Chambre du vivant » Et pour 

renforcer la démocratie 

européenne : le vote à 16 ans et une 

lutte plus efficace contre les 

lobbys. L’élection du Parlement 

européen se fait à la 

proportionnelle et à un tour. C’est 

un modèle. Chaque voix est utile. Il n’y a pas de place pour les stratégies. Chacun vote selon 

son choix et son envie. 

 

Karine Charbonnier : Une « Europe puissance » est indispensable, une Europe de 

responsabilité, non bureaucratique, appliquant pleinement le principe de subsidiarité, 

notamment dans les domaines économiques et sociaux. 

 

Christophe Clergeau met en avant le Règlement général de protection des données 

personnelles, qui montre que l’Europe peut aussi s’imposer à l’international. Il plaide pour un 

grand groupe au Parlement et un nouveau projet économique et social. 

 

Philippe Olivier récuse le mondialisme et le nomadisme et prône le modèle d’individus 

citoyens qui vivent dans le droit et la liberté de leur pays. 

 

Sophie Rauszer  rappelle le combat mené à certaines occasions par les parlementaires 

européens (exemple du vote adopté pour interdire la pêche électrique et sauvegarder 
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l’environnement marin). Elle réclame l’instauration d’une plus grande justice sociale et 

populaire. 

 

Bernard Guetta : L’Europe est menacée par la Russie, la Chine et les Etats-Unis, mais aussi 

menacée de l’intérieur par les partis nationaux qui veulent la défaire. Il faut leur dire non.   

 

En fin de réunion, les listes non invitées sur scène qui en avaient fait la demande ont bénéficié 

de 3mn de temps de parole. Se sont ainsi exprimés :  

- Colette Marie pour la liste « Printemps européen » 

(Génération S) 

- La liste PACE « Parti des Citoyens européens » 

- La Parti fédéraliste européen 

- La liste Gilets jaunes de Francis Lalanne.   

 

Organisation 

 

La réunion a été organisée par une 

équipe de bénévoles, pour la plupart 

membres du ME62 : 8 pour la sécurité, 

(renforcés par deux agents 

professionnels), 6 pour l’accueil et le 

vestiaire,  1 pour le comptage des temps 

de parole, 2 pour l’encadrement.  

 

Communication 

 

La réunion était transmise en direct sur Facebook Live, ce qui a permis de toucher 2570 

personnes, avec 1000 vues, 23 partages, 441 réactions. 

Plusieurs tweets ont été diffusés en cours de réunion certains ayant été vus 2150 fois.  

 

FR3 était présente et a diffusé un sujet de 3mn sur le journal de mi-journée le lendemain. Des 

prises de vues ont été faites par une association locale. 

 

La manifestation a donné lieu à 5 articles de presse de la Voix du Nord et de l’Avenir de l’Artois. 

Deux interview ont été données par François Vié à RCF Hauts-de-France et radio PFM. 

 

Participation 

 

Les participants avaient la possibilité de s’inscrire en ligne, ce qui a permis d’établir 

- Leur origine : 78% venant de l’Arrageois, 15% du bassin minier, 4% de l’ouest du 

département et 6 % du Nord. 

- Leur appartenance associative : 20% d’adhérents du ME62, 7 % d’autres associations 

pro-européennes, 73 % n’appartenant à aucune association pro-européenne. 

- Leur activité : 45% d’actifs, 49% de retraités, 6% de jeunes ou étudiants.  

 

92 participants ont laissé leur adresse pour être informés de l’activité du ME62. 

  

*** 
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